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ost preferable qu'ollo soit oxposec it Post.

Los lits no doivent jamais etro places
dtroitomont Pun contrc Pautre, et le bout
de la tete soulemont dovra toucher le nmr.
Pas do contact entre un cote lateral ct
lo muv; si cola dtait absolumcnt
indispensable, on soparerait lo lit du mur an

moyen d'uno cloison en bois. Do la sorte
an moins, on prdviendra les douleurs rhu-
matismalos que plus d'un dormour con-
tracto pendant les hcures de repos it la

faveur de Phuniidite du mur.
Nuit et jour aeration plus ou moins

complete suivant la saison.

Avant midi, 011 httssera la lumiere du
soloil baignor la chambrc, afin de purifier
Pair dos microbos ot des vapours qu'il
contient; fonötros et portes dovront etre

largemcnt ouvortos, afin que lo courant
rcnouvolle Pair clans tons los coins, et

pendant co temps, les lits devront roster
ddoouvorts.

En hivor, on chauffera parfois cette
ohambrc, ou bien, par une porte, on la
laissora en communication avoc line pibce
chauffde, afin quo lits, murs et meubles
sbchent convenablemcnt.

Los ustensiles doivent etro tonus d'atitan

t plus propromont que leur usage est

plus intime.

Pas de fleurs dans les chambrcs a

couclior, pas do plantos vortos, ii moins
d'adration continue.

Lampos do nuit ot vcilleuses consom-
ment uno grando partie do Poxygenc, qui
ost la part importante de Pair respirable,
olios alttrent Pair par cles gaz do
combustion nuisibles.

La chambre a coucher ne contiondra

quo los meubles tieccssaires; olio no ser-
vira pas do clebarras, pas de reserve pour
les vieilles chaussures et les vicux habits.
Les vfitements do nuit ne soront pa's

places dans le lit, pendant le jour, mais

seront dfiment dtendus pour Padration.

Lo linge sale ne sera jamais conserve
dans la chambre a coucher; il vicie Pair.

On n'y consorvera pas davantago les chaussures

humiclos, les vetomonts ou le linge
mouillds, qu'on a faciloment Phabitude d'y
dtendro pour qu'ils s'evaporent.

On 110 battra ni ne brossora los
vetomonts dans la chambre a coucher; pous-
sieres et impuretds s'implantont dans les

lits ot les couvcrtures, puis pendant la

nuit sont aspirdes par les dormeurs.

Ni chiens, ni animaux de luxe dans le

lit, ni ineme dans la chambre a coucher,
ils attireut la vermine et rondeut Pair

impur.

Nouvelles de l'aetivite des soeietes

Societe de la Croix-Rouge du Val-de-Ruz.

— Seul des six districts du canton de Neu-

chätel, celui du Val-de-Ruz n'avait pas de

section de la Croix-Rouge.
Encore n'est-ce pas tout ;i fait exact, car il

s'ctait tonde dans le grand vallon du Jura neu-
cliatelois, il v a 15 ans, une section; mais sa

vie fut ephemere.
Un Comite s'est constitue, ayant ii sa tete

MM. les DrsReymond, de Fontaines, et Billeter,

de Dombresson, une conference a etc donnee

en novembre 1911 sur le but de la Croix-

Rouge. des correspondants ont etc designes dans

les 22 villages du district; puis les Statuts de

la section reorganisee ont ete adoptes, et plus
de cent membres se sont inscrits avant memo

que les correspondants entreprennent la cueil-
lettc des signatures. C'est dire que la section de

la Croix-Rouge du Yal-dc-Ruz va prendre un
bon rang au milieu de ses sceurs neuchäteloises!
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Exposition de materiel sanitaire. — Lors

d'une exposition regionale zurichoise, les sama-

ritains dc Riiti a\aiont organise une petite
manifestation de propagande comprenant une

exposition d'objcts fabriques par des membres

de leur section. La figure nous transporte dans

le local de cette petite exposition; on y voit,
ä gauche, toute espece de travaux d'impro\isa-
tion; ä droite, le materiel d'höpital confectionne

par les dames de la section, tandis qu'au
premier plan, des modeles et des mannequins de-

montrent de quelle fagon se font les transports
de blesses et de malades.

leurs maisons villageoises: leurs connaissances

acquises leur seront utiles partout, surtout dans

les hameaux isoles et eloignes de tout secours
medical.

Ainsi l'ceuvre de la Croix-Rouge fait petit
ä petit son cliemin sur la terre \audoise, et

quand bien meme les debuts ont etc difficiles

— ä Yverdon plus qu'ailleurs peut-etre — il
est certain que, bien dirigee. la section d'Yverdon

va prosperer et se rendre utile pour la paix
comme aussi pour le temps de guerre.

L. F.-R.

Exposition d'objets sanitaires de la section de Rüti

Croix-Rouge d'Yverdon. — La section yver-
donnoise de la Croix-Rouge parait devoir se

developper normalement; sous la presidence de

Mmo Dutoit, un cours de soins aux malades a

etc organise. Dirigc par M. le Dr Perusset, ce

cours a reuni 75 dames et demoiselles qui ri-
\ absent de zele et d'assiduite. Et les partici-
pantes ne se rccrutent pas si Yverdon seule-

ment, mais viennent des villages environnants;
et celles de Yillars-Bourquin, de Fiez ou de

Cronay ne sont pas moins exaetes aux heures
de legons. que Celles d'Yvonand, d'Ependes ou
dc Montagny! Elles ne craignent ni le vent,
ni le froid, ni le brouillard humide, pour venir
passer deux heures a la Maison de Ville, et
s'en retournent, apres 10 U, heures du soir,
qui ä pied, qui en train, qui en char, dans

Pery, cours de samaritains. — La cloture
du cours de samaritains, organise pour la pa-
roisse de Pery, a revetu le caractere d'un
veritable evenement. Un nombreux public s'etait
donne rendez-vous, samedi soir, 9 decembre, ;i
la halle de gymnastique pour assister ti l'exa-
men final, et, liätons-nous de le dire, personne
n'a etc degu.

Sur la scene, se trou\aient MM. les docteurs

YVyss et Xeuhaus, experts delegues; Guinand,
president; les representants du comite biennois;

j Luterbacher, depute, ainsi que les autorites
i municipales et bourgeoises presquc au grand

complet. Tel un brillant areopage ;i l'extremc
gauche duquel se prelassait, sinon en chair,
du moins en os, l'inseparable «Hansi». Sous

j les feux des ampoules electriques, les orbites
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vides et la carcasse it cliarnieres du fameux j ritains. M. le Dr Teiraz, medecin du cours
squelette produisaient un effet d'un genre tout j recoit tout ce monde avec une inalterable bonne

special. | liumeur. Les questions pleuvent dru, mais tou-
MM. les moniteurs Aeberli et Mongrandi jet- 1 jours claires, precises et appropriees it chaque

tent encore un dernier coup d'ceil aux pause- cas particular.
ments des nombreux blesses d'oecasion qui

1 1,'examen fut bon, excellent meme, au dire
garnissent le fond de la salle, puis l'examen des experts. II ne pouvait en etre autrement,

commence. Chaque groupe vient ;i son tour, puisque de l'avis unanime, moniteurs et eleves

sur la scene, presenter le blesse dont il a [ ont rivalise de zble, de devouement et de

discharge et qu'il a dii traiter d'apres un dia- cipline. Apres les congi'atulations d'usage breves,

gnostic qui lui a etc specialement devolu. Le bien senties et surtout bien meritees, la seance
defile des sujets d'etude n'a pas ete la partie fut suspendue pour continuer peu apres sous
la moins interessante. Les elements dechaines la forme d'une joyeuse agape. Sous la direction

joints ä Faction de l'homme s'etaient donne
1

entendue de M. Chausse, aide-moniteur, les

libre carriere pour abimer ä l'envi la pauvre langues se delierent et les coeurs battirent ä

machine humaine. Les uns font leur entree l'unisson.

clopin-clopant, soutenus par un bras compatis- Ce cours si bien rempli portera certainement

sant, les autres eclisses, panses, ficeles sont de bons fruits et laissera un agreable souvenir
amends au moyen d'un materiel improvise des ä tous ceux qui ont contribue ä sa belle

plus ingenieux, fabrique par les futurs sama- reussite.

Bibliographie

Die neue Truppenordnung und Organisation
des Sanitätsdienstes, par le Colonel D1' Dasen,
Bale, 1911. — Le Colonel Dasen, chef des

ecoles du Service de Sante, fait paraitre des

le 1er janvier 1912 un opuscule contenant 11

tableaux du Sendee de Sante aupres des troupes
de l'armee suisse reorganisee.*)

Ce petit livre sera consulte avec profit par
tous les officiers du Sendee de Sante qui se

familiariseront ainsi avec la nouvelle organisation

militaire et avec la repartition du
personnel sanitaire dans les divisions. Les
explications concises et claires qui accompagnent

*) Oberst Fr. Dasen: Die neue Trappenordnung

und Organisation des Sanitätsdienstes, in
Tabellen zusammengestellt, chez l'editeur au prix
de fr. 1. — (Bäle, 1911).

les tabelles completent celles-ci d'une faqon

tres heureuse.

Les tableaux qui nous paraissent les plus
instruetifs pour les medecins militaires sont:
V et X, les differentes lignes de secours: VI, la

compagnie sanitaire; VII, le paquetage du

demi-fourgon A et B.; IX, le Service de Sante

pendant la marche; XIII, la numerotation
nouvelle des unites du Service de Sante.

Enfin, nous sommes persuades que nombre

d'officiers apprecieront le tableau XII, qui
en untere les formulaires de rapports et detaille
leur emploi.

Tous les officiers du Service de Sante et des

etats-majors voudront posseder l'opuscule que
M. le Colonel Dasen vient de mettre ä leur
disposition en un moment si opportun.

Major M.

——
Imprimerie cooperative de Berne (rue Neuve, 34)
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